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Visitez le Danube  
pour voir à quoi ressemble l’acceptation du naturisme             Richard Fuchs

Je me rappelle suivre les instructions pour conduire à 
la campagne du Massachussetts, et plus tard en Onta-
rio, pour essayer de trouver un club naturiste.

« 3ième rue latérale, 22ième boite aux lettres, grand 
triangle », ou des mots similaires. C’était comme si on 
voulait trouver un trafiquant de drogue.
À proximité de Denver, les directions étaient vagues à 
tel point que ma femme fatiguée et moi-même, nous 
abandonnions et nous nous dirigions vers le centre 
pour séjourner dans un hôtel.

Quel merveilleux changement pour voyager en Europe 
et voir de grands panneaux « Camping Naturiste, 
10 km. »  Ce n’est pas plus difficile que de trouver un 
McDonald’s. Les pays dans les régions non-germano-
phones, comme la Hongrie, utilisent aussi le mot « Na-
turiste », parce que les gens savent ce que c’est.

Quel incroyable changement de temps et de lieu. Sur 
l’Internet j’apprenais qu’à proximité de Vienne une par-
tie de l’Île du Danube comprenait une zone désignée 
« FKK » pour la baignade en nudité. La « Donau Insel » 
est une île artificielle d’une longueur de 21 km, d’une 
largeur entre 63 et 180 m, créée en déversant les boues 
de dragage du Danube entre 1972 et 1988. Il n’y a pas 
de voitures, mais on utilise les bicyclettes, les patins 
à roulettes, on pratique la natation et le canoë. Il y a 
quelques bars et restaurants et (difficile à croire) une 
piscine. L’île accueille environ trois millions de visiteurs 
par an et comprend un des festivals de musique les 
plus grands en Europe. J’avais un visiteur de chez moi 
du Canada et nous voyagions par métro vers l’île et 
marchions sans fin dans la chaleur de l’été, en cher-
chant la zone naturiste. À la fin nous abandonnions et 
nous plongions entre les buissons au bord de la rivière. 
Personne ne s’est plaint.

Des années plus tard, une Américaine vivant à Vienne, 
me disait que lors de ma visite j’aurais dû me diriger 
vers le sud, au lieu vers le nord. Elle et moi-même nous 
pédalions du Park Praterstern jusqu‘au pont pour les 
piétons et les vélos, nous descendions une rampe en 

spirale jusqu‘à l’île et nous pédalions vers le sud jus-
qu‘au grand panneau FKK.

Une autre fois j’essayais de parcourir cette distance à 
pied, parce que j’étais à Vienne sans mon vélo, mais 
cela semblait être si loin que j’abandonnais et je sau-
tais derrière les buissons. Encore une fois personne ne 
se plaignait. La nouvelle étonnante est que de l’autre 
côté du chenal de la rivière, sur ce qu’on pourrait appe-
ler la terre ferme, il y a un bus (92B) qui vous emmène 
à cinq arrêts différents le long de l’immense zone natu-
riste. Chaque arrêt se connecte à la partie naturiste du 
Danube. Il y a plusieurs lots de parkings directement 
à côté de l’autoroute, à seulement quelques mètres 
de la zone naturiste. La plupart ont un restaurant ou 
un snack-bar. Sur un des parkings on n’a pas besoin 
du tout de s’habiller pour être servi. Pas de directions 
encodées, pas de boîtes aux lettres mystérieuses. Le 
naturisme est tellement populaire que la zone remplie 
de personnes nues s’est étendue vers l’ouest, de façon 
qu’en pratique la dimension est double de la dimen-
sion délimitée par les panneaux, et en réalité elle est 
longue de presque 5 km de chaque côté de du chenal, 
ou 10 km au total.
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Les naturistes parlent  
Portraits de naturistes du monde entier.

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Raphaël est un jeune étudiant handicapé de 21 ans 
qui souffre de dyslexie, dysgraphie et d‘une pa-
thologie génétique rare : l‘aniridie. Cette dernière 
touche seulement 1 personne sur 40 000 et entraine 
progressivement des dommages à ses yeux, et à 
terme la perte totale de la vision. Depuis ses 18 ans, 
Raphaël a déjà perdu la vision de son œil gauche. Il 
lui reste peut-être 10 ans avant qu’il ne perde la vue 
de l’œil droit.

Étudiant en informatique, Raphaël rêve d’accomplir 
la création de jeux vidéo avant de devenir aveugle, 
pour laisser sa trace sur terre. Par sa détermination 
de réussir, il n’a pas quitté sa chambre depuis 2 ans, 
dans un effort de protéger son œil restant.

Les frais médicaux non remboursés par la sécurité 
sociale empêchent sa mère, Cathy, de financer seule 
le rêve de son fils et elle a donc lancé une cagnotte.

Chaque centime collecté va changer la vie de ce jeu-
ne homme. Voici le lien :
https://gofund.me/dbf092ee

Tout handicap rend difficile l’accès aux lieux natu-
ristes. Pour Raphaël, sa vie dans le noir a réduit sa 
pratique de naturisme aux confins de sa maison.

J‘ai fait une erreur malheureuse dans le dernier numéro 
d‘INF-FNI Focus. Dans l‘article sur Carlos, la photo de 

Raphaël a été montrée par erreur. 
Je m‘excuse auprès des personnes concernées.

. . .

Il y a des différences intéressantes entre les deux 
côtés. Là où l’accès est facile, chacun a son lit de camp 
pour le bain de soleil, souvent avec une couverture 
supplémentaire pour la tête du baigneur, de façon que 
les yeux ne sont pas éblouis. La foule est plus âgée et 
moins en forme (dépendant de la voiture). Sur le côté 
de l’île du Danube, il n’y a pratiquement pas de mo-
bilier de jardin, les gens viennent par bicyclettes ou à 
pied (un long chemin). Ils sont moins obèses. Aussi, 
la zone n’est pas naturiste à 100 %, mais un mélange 
d’habillés et de non-habillés, y inclus une section pour 
les homosexuels (non marquée, mais assez claire). 

Ma conclusion est que cela ressemble à une victoire. 
Ceci est à quoi le monde ressemblera lorsque nous 
aurons « gagné » l’acceptation pour la vie en natu-
riste, comme les droits des homosexuels gagnent en 
acceptation maintenant. On n’a pas besoin de passer 

une vérification des antécédents.  On n’a pas besoin 
de démontrer que la personne qui vous accompagne 
est la propre épouse. Il n’y a pas de clôtures. Dans les 
clubs naturistes plus petits les clôtures sont néces-
saires pour éloigner les intrus et les badauds, ce qui 
me donne l’impression que je suis dans un zoo ou 
une prison à sécurité minimale. Cela ressemble à une 
punition pour avoir des idées bizarres qui « choquent » 
tant de personnes respectables. Il n’y a pas de gardes 
de sécurité et pas de règles affichées. C’est le rêve des 
anarchistes que les gens font preuve de bon sens et se 
règlent eux-mêmes. 

Ceci est un avant-goût  
du monde tel qu’il  

pourrait être.
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La nudité, le dernier recours ? 
Peut-être la nudité sera bientôt le seul moyen  
pour montrer la franchise et la tolérance             Pauline Krätzig, NZZ dimanche 

Qui cultive encore le naturisme aujourd’hui ? Et, est-
ce que c’était juste la météo, pourquoi Zurich a perdu 
notre comparaison naturiste avec Munich ?

Pas loin de mon appartement à Munich il y a une zone 
naturiste, des bancs larges de gravier dans l’Isar près 
d’un pont. Ils sont là, les nus. Tout autour, en long et 
en large. Chaque jour quand la rivière ne les inonde 
pas. Aujourd‘hui aussi, si proche ! Tant ! Il est lundi 
matin, n’ont-ils pas de travail ? Qu’est-ce qu’il fabrique 
en fait, l’homme avec le vêtement chino rouge et la 
chemise bien repassée - est-ce qu’il cherche le Club de 
Yachting de Starnberg, ou quoi ? Ah, il se déshabille. 
Tiens, donc aussi un de ces riches. Soit, encore mieux 
que ces clochards et ces communistes hippies qui oc-
cupent tout le biotope avec leurs toiles de batik. Cette 
femme a au moins 40 ans, elle ne devrait vraiment 
pas présenter ses seins épuisés si ouvertement. Et 
là-bas, ce n’est certainement pas le fils de cet homme 
tatoué, avec qui il empile les pierres. Où sont donc 
les parents, le gamin a besoin d’un maillot de bain ! 
Vraiment, on devrait appeler la police…..

Pas drôle ! Je ne pense pas non plus.

J’espère que personne qui s’arrête sur le pont de 
340 mètres de longueur exactement devant la zone 
naturiste et qui inspecte le panorama, n’a de telles 
pensées répugnantes et fausses, ne soit-ce que rudi-
mentairement. Sinon, je vais le prendre personnelle-
ment. Parce que je suis aussi allongée ici. Toute nue.

Je suis ici parce que c’est mon travail de signaler 
les griefs. Les naturistes manquent de jeunes, et ce 
n’est pas seulement dû à la baisse internationale de 
la natalité. Même en Allemagne, le berceau du mou-
vement du naturisme, l’ambiance a basculée. Pas plus 
tard qu’en 2017 le porte-parole de la Gauche, Gregor 
Gysi a propagé pendant la campagne électorale : « Le 
naturisme a un niveau. » En vain. C’est donc ça ce qui 
se passe lorsqu’on abolit la noblesse et les moteurs 
diesel : les gens s’accrochent avec acharnement aux 
t-shirts blancs à 200 euros la pièce, afin de pouvoir 
montrer leur profil. Ou quoi ? Je vais regarder ça.

Je n’ai pas de problème avec la nudité, même pas 
avec la mienne. Pourtant, c’est ma première fois com-
me naturiste. Ma famille n’est pas originaire de l’Est, 
où dans les années ’70, le naturisme se développait 
comme un phénomène de masse, mais de la Baviè-
re : habits folkloriques et CSU. Munich est toujours 
considérée comme un eldorado pour les nus, car il y 
a 50 ans, des masses de hippies montaient à vélo et 
en tramway, jouaient au badminton et au football, et 

levaient leurs chopes de bières - tous en nudité totale. 

Même le « New York Times » rapportait en 1979 sur 
la liberté envahissante de Munich : « Et personne ne 
s’en énervait ! » Si, si, et comment ! Ces pénis ba-
lançants déplaisaient au Concile catholique. En plus, 
les naturistes de Munich, aujourd‘hui le symbole de 
cosmopolitisme et de tolérance, ont été bannis dans 
des zones de tolérance en 1982. Quand, à l’âge de 20 
ans, j’avais commencé mes études, ils avaient déjà 
été chassés en grande partie de leur Jardin d’Éden 
Anglais et s’étaient retirés vers des zones dans la 
ceinture verte. Dans la plupart des pays occidentaux 
aujourd‘hui, le naturisme est toléré tant que personne 
ne sente harcelé.

On peut voir à quel point une exigence est subjective 
dans l’exemple de la Suisse. Le seuil de douleur est 
mesuré à quel point le « natourisme » et les « nudac-
tivités » (calembour des initiés) peuvent s’approcher 
des textiles (vocabulaire des initiés). Après un fléau 
de randonneurs nus venus d’Allemagne, qui avaient 
choisi Appenzell-Rhodes-Intérieures comme paradis, 
le canton a infligé une amende aux chutes. Dans la 
même année un nu fut déclaré comme fruit inter-
dit dans Appenzell- Rhodes-Extérieures, parce que 
son derrière de 47 ans avait passé devant un centre 
chrétien de désintoxication pour des toxicomanes et 
un espace barbecue avec des tous petits enfants, mais 
n’ayant montré ni connaissance ni compréhension, 
mais, selon la cour supérieure, un « comportement 
grossièrement indécent ». Ridicule.

Les naturistes évitent les drogues et la viande, le natu-
risme est probablement mieux adapté à la désintoxi-
cation qu’à une croyance qui fait du vin avec de l’eau 
et qui mange régulièrement le corps d’une personne 
décédée.

Hors-mi le couple père-fils, je suis la plus jeune ici. 
Mes voisins naturistes ont au moins 40 ans, la plupart 
d’entre eux, encore plus. À côté de moi sont assis Her-
mine et son époux - depuis presque 40 ans, à partir de 
sept heures le matin, sous leur parasol bleu, boivent 
du café au lait en poudre du thermos, se laissant de 
temps en temps masser par la cascade des écluses à 
déversoir à proximité. « Ceci est appelé l’île des sin-
ges », dit Hermine. Elle rit, car elle peut rire d’elle-mê-
me, mais bien sûr, ce nom n’est pas pris comme un 
mot gentil. L’homme au pénis légendaire, qui dirige 
son pénis de viande fondamentalement au premier 
rang vers le podium et présente des deux piercings 
génitaux brillants aux piétons, n’améliore pas la 
réputation des naturistes. Peut-être il essaie unique-
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ment d’éblouir les badauds avec son acier chirurgical. 
Mesdames, Messieurs, nous ne sommes pas sur la 
« plage des cochons » du Cap d’Agde, où hédonis-
tes, libertins et exhibitionnistes font l’amour dans le 
sable et présentent des fellations dans l’eau jusqu‘aux 
genoux. Si quelqu‘un veut absolument regarder les 
primates lors de leurs actions, le zoo de Munich est à 
seulement trois minutes, et les singes n’ont pas perdu 
leur fourrure à l’évolution (seulement leur liberté). Qui 
était là en premier : voyeur ou exhibitionniste ? Défini-
tivement les naturistes. 

En tout cas, je ne suis pas née avec un imperméable. 
Les naturistes ne cherchent pas le public, ce sont les 
jumelles qui cherchent les nus. En 2009, le « Toggen-
burger Bergbahn « à Saint-Gall attirait en tout cas les 
visiteurs avec six jumelles dans leurs wagons, pour 
des « vues fantastiques » sur des bouquetins, des 
chamois, des aigles, peut-être même des randonneurs 
nus ! » Les jumelles, les appareils photos et les smart-
phones sont anormalement collants - mais pas le 
déclencheur central du récent comportement réservé.

Paradoxalement le naturisme a sa part dans notre 
sensation corporelle perturbée. Ceci a commencé 
déjà dans l’Antiquité, lorsque l’idéal de la masse 
corporelle masculine a été ciselé dans la pierre, ce qui 
aujourd‘hui fustige les culturistes. Et depuis 3000 ans 
les femmes savent à quoi elles doivent ressembler. 
Mais la pression d’auto-optimisation est venue plus 
fortement dans les premières années du mouvement 
naturiste. On peut lire à ce sujet dans des magazines 
tels que « Ideale Nacktheit » (nudité idéale) publié par 
le « Verlag der Schönheit » de 1914. S’y ajoutaient 
chez certains champions des valeurs ethniques et ra-
cistes. L’activiste naturiste Richard Ungewitter faisait 
campagne pour une « discipline corporelle stricte » 
et un « choix des conjoints en nudité », ce qui rap-
pelle les émissions de rencontres nues d’aujourd‘hui, 
mais qui n’avaient pas comme but des quotas, mais 
la progéniture de « race pure ». Les nazis exploitaient 
idéologiquement la philosophie naturiste dans « Les 

chemins du pouvoir et de la beauté », « Olympia » 
et « L’Homme et le Soleil », afin de jeter des corps 
aryens durcis aux feux pendant la guerre. Aujourd‘hui 
ce ne sont plus les corps aryens, mais toujours encore 
les grands, blancs et minces. Aujourd‘hui, les femmes 
se déshabillent sous des convulsions et des accla-
mations « Tu es si courageuse », afin de chasser les 
fantômes du passé avec des actions stupides appelées 
« Acceptation de la graisse » et Neutralité du corps. 

Je suis tellement contente que ma puberté se soit 
limitée à 50 SMS gratuits et un modem 56k et que je 
ne me sois pas retrouvée aussi dans le cadre de la 
censure des méga-entreprises prudes américaines et 
chinoises et dans des feeds mis en scène en boucles 
sans fins. Et cela a commencé si innocemment avec 
la nudité, avant que nous l’ayons divisée en luxure 
et honte, puis séparée en tant que produit de masse 
standardisé. La faculté à ressentir la honte est innée, 
afin de respecter nos propres limites et celles des aut-
res. Toute honte au-delà est enfoncée dans la tête - et 
puis recouverte de feuilles de figuier au nom de l’ég-
lise. Aujourd‘hui, la plupart de nous sont totalement 
nus seulement sous la douche et au mieux encore 
pendant les actions sexuelles. Donc, en tout cas, la 
nudité a quelque chose à faire avec la saleté.

Depuis qu’elle ose se sortir, la nudité est générale-
ment accusée de « provoquer des nuisances publi-
ques », aussi inoffensive qu’elle se promène. Cela 
n’a jamais semblé aussi mensonger qu’aujourd‘hui.  
« Sex/Life » sur Netflix, l’article sur Wikipédia con-
cernant les poils du pubis, Pornhub et xVideos parmi 
les dix sites les plus visités - nudité à la demande sur 
la voiture du concessionnaire automobile (« Châssis 
chauds »). Mais tétons féminins, organes sexuels 
primaires et de toute façon des corps au-delà de 
contextes médiatiques et commerciaux transfigurés ? 
Inesthétique, indécent, insalubre, simplement pas 
assez abstrait.

À proximité des Alpes, à 25 km du centre de Turin, 20 minutes de l’aéroport de Caselle. Caravanes, emplacements pour 
autocaravanes et tentes, bungalows complètement équipés, caravanes avec chalet. Piscine, solarium, jacuzzi et sauna. 
Clubhouse avec restaurant, pétanque, volleyball mini-tennis, tennis de table, Circuits pour VTT et trails dans le park de Mandria.

Activités: Venaria Palais royal et parc, St. Michele abbaye,  
Mole Antonelliana, Rivoli Castle, Musée égyptien,  
Piazza S. Cario, Basilique de Superga.

Via Lanzo 33 - 10040 La Cassa (TO) - Italy  
Tel/Fax +39.011.984.29.62  
Tel +39.011.984.28.19 
Mail: info@lebetulle.org    

www.lebetulle.org

LE BETULLE  Villaggio Naturista

UNI . Unione  
Naturisti Italiani

Liechtensteinischer 
Naturisten Verein

LNV
gegr. 1.1.2016



Federations Focus . Octobre 2021                                                                                                         Page  5

Un derrière mou en perspective me dérange moins 
que n’importe quel connard dans le Camp David Polo, 
qui mange un nacho au fromage, la bouche ouverte. 
À quoi bon les paupières, les règles d’espacement et 
le mécanisme de refoulement ? Vite, couvrez toues les 
miroirs dans la maison avant que le rejet de la nudité 
non-conformiste ne se répande sur votre corps. Ou 
la vision emmanchée du corps et du monde de vos 
propres enfants. Si en présence de personnes de mon 
âge je mentionne combien mes neveux adorent en-
lever et jeter tous leurs petits vêtements à la maison 
(le petit les plie soigneusement), j’entends toujours : 
« Ils sont de quel âge ? Cinq et huit ? Ce n’est pas 
normal ! » Qu’est-ce qui se passe donc dans les têtes ! 
Freud appelait ceci projection, Nietzsche pseudo-mo-
ralité contre-nature. Passez outre !

Même si je suis venue toute seule et toute nue, je ne 
me sens pas à ma merci. Mon mari n’a pas pu être 
persuadé de mettre fin à l’éternelle existence dans 
l’ombre de ses joyaux de la couronne, cependant, il 
m’a demandé avec sollicitude, si j’emmène un spray 
au poivre. Je peux le calmer. L’effet de s’accoutumer 
à la nudité s’installe rapidement. Les scientifiques, les 
statistiques et dix gynécologues sur dix le confirment. 

Sous son pseudonyme Heinrich Scham, le pionnier du 
naturisme Heinrich Pudor, dans « Nackende Men-
schen. Jauchzen der Zukunft » (personnes nues. Exul-
te du futur), distillait déjà en 1893 tout motif sexuel de 
la nudité : C’est précisément le voile des « parties les 
plus précieuses » qui demande plus fortement l’imagi-
nation, enseigne Scham. En réalité le « plaisir sexuel » 
agresse les nus désensibilisés uniquement « quand le 
pot est rempli jusqu‘au débordement ». 

Le monsieur à côté de moi n’a pas l’air menaçant, ni 
lascif, plutôt un joyeux Albert Einstein. Tout est relatif.

Que des personnes nues avec des chaussures en néo-
prène dans des chaises de camping excitent ou pas, 
reste dans l’œil de l’observateur. 

Quiconque prétend que les femmes nues sont sexuel-
lement provocantes et invitent à des infractions sexu-
elles, n’a qu’à demander aux femmes à quel point une 
minijupe changerait le reproche. 

Des personnes malades ont toujours existé et existe-
ront toujours. Et je ne vais pas me faire gâter par cette 
thérapeutique : les personnes qui sont régulièrement 
et naturellement nues, qui grandissent idéalement 
ainsi, ont une image corporelle et une conscience cor-
porelle plus indulgentes, car réalistes. Elles ne se lais-
sent pas insécuriser si facilement par le « corps avant-
et-après le bébé » d’Emily Ratajkowski. Ou l’homme, 
qui était d’avis que je devrais faire agrandir mes seins. 
Je lis souvent : Les filles, regardez des corps ridés et 
gras, puis vous vous sentirez immédiatement mieux ! 
Corps positif !

Je ne vois rien de bien chez les comparaisons, ni à la 
baisse, ni à la hausse, rien du tout. Ma nudité insouci-
ante se terminait à l’âge de 8 ans, quand des proches 
comparaient ma poitrine plate aux seins croissants de 
ma sœur. J’admire simplement la variété des degrés 
de bronzage (mélasse !) et des formes de corps. Là, 
vous avez votre diversité de corps. Pas des quelques 
publicités qui gaspillent quelques kilos de plus pour 
leurs campagnes - des corps féminins, pas masculins, 
pas vieux. Les complexes d’infériorité des femmes ont 
simplement une valeur marchande plus élevée, après 
avoir été cultivées pendant des siècles. Alors que des 
personnes plus âgées dégagent une paix d’âme des 
plus grandes, qui, depuis longtemps ne se soucient 
plus du fait qu’elles ressemblent à de vielles pommes 
de terre. 

La nudité a longtemps été un symbole de liberté, et 
la nudité un acte de libération. Depuis le début des 
temps modernes - excepté dans les arts - il était mal 
vu de l’exposer en public. Dans l’empire rigide elle 
est devenue un moyen pour atteindre un but, une 
protestation ultime. Une-avant-garde nue composée 
d’artistes, d’intellectuels et d’activistes a mené une 
guerre culturelle contre les « capitalistes de tricots » 
et la « petite bourgeoisie aux pantalons ». Mais c’était 
aussi méchant : d’abord le Chancelier de Fer donnait 
de l’espoir parce qu’il ne voulait pas avoir la « chose 
mouillée sur son corps » - et puis le réactionnaire Wil-
helm apparaissait avec son fétiche d’uniformes.

Le naturisme est né d’une utopie. Un rêve follement 
romantique. De plus en plus de personnes aspiraient 
à un retour à l’état naturel, voulaient se débarrasser 
de la civilisation pathologique et pathogène. Un nou-
veau style de vie, une nouvelle éthique, un nouveau 
sentiment de vivre devrait pénétrer tout.

Les excès de l’industrialisation avaient bouleversé 
aussi le Reich Allemand au 19ième siècle, déplaçaient 
les travailleurs allemands des champs et de l’artisanat 
vers les usines et le sous-sol, les avaient parqués dans 
des quartiers et les forcés à la misère.

La première association naturiste fut créée à Essen en 

Calendrier

07.10. - 10.01.2021 
INF-FNI Congrès mondial
Veržej-Banovci, Slovène 
Contact: eu-office@inf-fni.org 

05.11. - 07.11.2021
Gala de natation
Turin - Italie Organisé par LNV-UNI,  
Contact: info@unionenaturisti.org

05.12.2021
Journée mondiale du naturisme 
Hémisphère sud 
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1898, dans la Ruhr, où des personnes avec rachitisme 
et de poumons noircis par la fumée luttaient pour l’air 
frais et la vitamine D. Cette existence déshumanisée 
et tordue a été le bouillon de culture pour de nom-
breuses réformes de vie destinées à guérir le corps et 
l’esprit, de l’asthme à la mélancolie. Et pour des réfor-
mateurs de vie comme le « Sonnendoktor » (médecin 
du soleil) suisse Arnold Rikli, dans le « sanatorium 
solaire » duquel, on se baignait nu dans la lumière et 
faisait des flexions des genoux (gymnastique, du mot 
grec ancien gymnós = nu). 

Si quelqu‘un se demande maintenant pourquoi tous 
les pionniers et porte-parole du naturisme étaient des 
hommes : les femmes devaient d’abord obtenir l’auto-
détermination sur leur propre corps, avant de pouvoir 
se révolter contre le patriarcat (et aujourd‘hui elles 
sont désignées comme des traitres à l’émancipation 
quand elles agissent contre le sexisme).

Finalement, l’utopie a échoué. Aussi dans l’instrumen-
talisation du corps nu, qui dégénérait souvent en un 
sérieux sacré et des idées folles de rédemption. Le 
projet mythique de lotissement sur le Monte Verità, 
qui fut fondé au Tessin en automne 1900, et souvent 
cité comme une pièce maîtresse d’une société alterna-
tive. Toutes sortes de décrocheurs voulaient vraiment 
vivre, dansaient nus au soleil, pour bruler « le pourri, 
le mort dans l’homme et dans sa sphère d’activité. Le 
fait qu’on en sache et lise tant à ce sujet aujourd‘hui, 
est dû au fait que de nombreux écrivains bien connus 
se sont aussi joints sur la montagne - et peu après ont 
déclaré par écrit leur aversion. Hermann Hesse, qui 
au printemps 1907, portant uniquement des sandales 
et un chapeau, y voulait se retirer de l’alcool, après 
quatre semaines « d’épines, tourments et moqueries, 
n’avait besoin de rien d’autre qu’une bouteille de vin 
blanc frais de la Moselle. » 

L’institut de santé naturelle se développait en un mo-
dèle commercial, dans lequel les Tessinois du village 
de pêcheurs d’Ascona étaient autorisés, contre un 
paiement, de regarder les patients mourir de faim par 
un régime radical composé de légumes crus dans des 
bols en aluminium, et qui vendait des cartes postales 
avec des photos nus d’hôtes renommés. Sur une des 
images l’anarchiste Erich Mühsam, âgé de 26 ans, 
est accroupi sur une roue de moulin près du ruisseau 
murmurant, regardant d’un air gêné le sol. Ainsi se 
terminait un rêve.

Aujourd‘hui, la plupart des naturistes sont tout sim-
plement nus. Neutrum. Neutre. Pas de combats 
d’émancipation, pas de critique sociale, pas de culte 
de corps. Ils veulent sentir la nature sur leur peau sans 
additif. Ou passer tout leur temps libre et, si possible, 
leur quotidien, nu en harmonie avec la nature. Mais 
personne n’a l’intention de déclencher une « guerre 
de culotte » comme le peuple de la RDA, qui défendait 
son dernier bout de liberté sur la mer Baltique, en 
déshabillant de force les baigneurs habillés et en les 
attachant aux arbres. Personne ne doit rester collé 
avec ses fesses nues sur un tabouret en PVC chaud - 
afin qu’une équipe de tournage puisse venir avec des 
directives de mises en scène diffamatoires.

Personne n’est obligé de s’affilier à un club naturiste, 
même si je ne m’étonne pas que la part de femmes 
y soit élevée : respect et à la hauteur des yeux au 
lieu de comparaisons de bites, nombrilisme, artis-
tes « pick-up » et des gens qui confondent les clubs 
naturistes et bordels. Contrairement aux militants 
végétaliens et colonialistes européens, les naturis-
tes ne veulent imposer leur philosophie à personne. 
Seulement les inspirer. Une sonnette retentit derrière 
moi. Un homme fait plusieurs appels professionnels 
en allemand et en espagnol, puis il me demande de 
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surveiller son sac à dos professionnel et se promè-
ne dans l’eau peu profonde verte et clair comme du 
cristal.

La Suisse trouve que la randonnée nue doit être inter-
dite - qu’en est-il de la nudité décente ? Je suis con-
fiante : Les Rouges-Verts règnent sur leurs grandes 
villes depuis 30 ans, les pénis rouges de leurs ani-
maux héraldiques n’ont pas encore été recouverts. La 
« Werdinsel » est la seule zone naturiste officielle de 
Zurich. Externalisée à la commune de Höngg en 1934, 
entre la zone résidentielle et la zone commerciale, 
entre les stations d’épuration et la centrale hydro-élec-
trique. Que le peuple suisse s’y régénère.

Dès qu’on quitte le pont bleu sur le Fischerweg, les 
avis divergent clairement : le chemin de droite mène 
sur de larges promenades en gravier, devant des jar-
dins ouvriers, un étang stylisé pour enfants avec une 
fontaine et un code vestimentaire - « moi aussi je por-
te un maillot de bain » - vers des gazons taillés avec 
suffisamment de bancs et de poubelles. Une idylle de 
baignade pour laquelle 50 arbres ont été abattus. 

Le reste est pour ceux qui veulent absolument être 
nus : pistes battues, prés non coupés, bois mort, 
nature sauvage pour les sauvages. Pas de kiosque, 
pas de vestiaire, pas de douches, pas de toilettes, pas 
de civilisation pour les non-civilisés. Devant moi un 
homme fait pipi dans la flore laissée à elle-même. La 
faune de poissons de la Limmat donne des points rou-
ges au touladi et au nez : menacé d’extinction. Les nus 
ne reçoivent même pas un bouton de détresse. Pas 
d’assistance pour entrer, pas d’assistance pour sortir. 
Pas de sauveteurs. Voilà votre liberté ! Noyez-vous !

Le ciel est gris, l’air est doux, quand j’entre dans 
la zone naturiste. Manifestement, les naturistes de 
Munich sont plus résistants aux intempéries ou plus 
optimistes que les résidents à Zurich. En tout cas, je 
suis longtemps seule avec les canards. Du moins, je 
ne vois personne d’autre. Ils s’isolent dans le fourré 
comme de petits États cantonaux. Il me manque la 
cohésion, la protection du troupeau. Je me sens à 
leur merci. Je me perds dans des pensées misérables. 
Mais cette intégration sans initiative d’une minorité 
est vraiment une passe.

Pas étonnant qu’ici il y ait moins de groupes natu-
ristes que des clubs de sexe et des voyeurs. De, plus 
des joggeurs, des cyclistes et les piétons avec leurs 

chiens, bien qu’une forêt dense de panneaux annon-
ce explicitement des naturistes. Un homme d’une 
cinquantaine d’années portant un gros imperméable 
contemple une femme en string, qui nage quelques 
longueurs. Je m’habille. « C’est une affaire alleman-
de que toute la famille Müller part en vacances aux 
fesses nues », me console un ami suisse au télépho-
ne. « Les Suisses sont plutôt comme ceci : Les parties 
de sexe au sous-sol. » Ou cachés dans les sous-bois. 
Donc, salopé avec déguisement ? En ligne, je tombe 
sur une carte non officielle du « delta naturiste », qui 
identifie avec des cercles des forêts gays, des îles éch-
angistes, des prés de luxure et des nids de baise. Sur 
mon chemin retour par le podium gay, il y a un pré-
servatif usagé. Je dois m’asseoir. Le seul endroit pour 
pouvoir s’asseoir dans la zone naturiste est un tronc 
d’arbre humide, avec signe « 20 minutes ». Là-dedans 
des traces de flammes et d’inondations. 

Soyons honnêtes, à quel point la nudité peut-elle en-
core être naturelle dans un environnement de moins 
en moins naturel, qui a défini la nature comme un 
monde des alentours. 

Aujourd‘hui le naturisme est un phénomène margi-
nal, et bientôt l’histoire, même en Allemagne de l’Est. 
La réunification allemande aurait pu se dérouler si 
bien si, après la chute du Mur, le « Super ! » n’avait 
pas intitulé en grosses barres « Les Wessis chassent 
les Ossis ». Évidemment, toutes les personnes nues 
ne sont pas égales, déjà vues de l’extérieur, mais se 
montrer nu en solidarité et accepter toutes les imper-
fections : c’est ça le principe et le menu du succès des 
groupes d’entraide.

Par des silos résidentiels nous avons déjà mal bâti la 
perspective d’une utopie verte, mais il y a encore des 
zones de proximité d’excursions ! Regardé objecti-
vement, nu ou pas nu : nous devrions nous réconcilier 
avec la nature le plus vite possible, car elle essaie 
clairement de se débarrasser de nous.

Pour Pauline Krätzig, un test sur le terrain s’est  
terminé encore habillée : Lors d‘un court voyage au 
Tyrol du Sud, elle interrogeait sa restauratrice sur les 
sites naturistes - après une indignation échappées par 
fragments la restauratrice disparaissait. 
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